
eussent dans la hiérarchie du pays où -ils ont émigré, quelques
,évêques de leur nationalité.

7oe Il ost désirable aussi que le S. Sièg,:e pince sous sa protection
particulière les séminaires particuliers et les écoles apostoliquesi,
ainsi que les sociétés do saint-Raphaël, créées pour la protec 'tioni
des émigrés, et recommande aux évêques la fondation de sembla.
bles sociétés dans tous les pays d'émigration.

Tellii c4 la substance de la c-upplique présentée à S. S. Léon,
XIII. et appuyée par une foule de catholiques éminents de l'Alle-
magne, de l'Autriche, de la Hongrie, de la Belgique, de l'Italie,
de la Franiceet de laProvinicede Qtîébec. Tous ceix qui sont do
bon compte, admettront que rien n'est plus raisonnable et que ce
document resgpire, du commencement à lit flin, le véritable esprit
apostolique.. Si l'esprit d'une portion considérable de l'élément
catholique améiicaîn ne petit se noncilier avec ce dernier, il faut
donc arriver à la conclusion que l'esprit américain proprement dit
n'est pas apostolique. S'il n'est pas apostolique, il est permis de
l.e r«nger au nombre dus mauvais esprits. D'ailleurs les intempé-
rances de langage auxqaelles se laissent aller certains journaux
catholiques américains, en sont la meilleure preuve. Citons-on
quelques-uns:

Le (Jatholia .Reviezo dit:.- Les autorités ecclé3iastiques font
en e moment tous les efforts possibles, en rapport avec la situa-
tion, pour américaniser toutes les colonies comprisesï dans leur
juridiction, et pour hâtter l'arrivée du jour oit une langue unique
sera reconnue aux Etats-Unis- - ...... a

.Les Canadiens formen t un peuple vertueux, industrieux et
plein de coeur............

IlIls n'ont qu'un défaut, ils ne etiméricanisent pas.

@.. S~i les feuilles irotestantes voulaient-...pr'ter main-forte 4
qoeux qui travaillent dfaire des citoyens catholiqueï vrairAent amréri-
cains, ne croit on pas qu'une pareille conduite serait plus raisoninable
que.la sotte opposition qu'ils font à c?.s gens aujourd'hui?" '

Confentons-now; ici do signaler l'appel fait aux protestanbto
Le Preeman's Journal, ordinairement mieux inspiré, écrit à ýon
tour :

"La seule nationalité recon.nue ici par le pouple......est la
,zationalit6 américeine. Ces immigrants viennent ici, je supposO,
pour former~ partie de notre population. Le mieux pour eux est,
d'apprendre, aüssi promptement que possible, la langue, les nia-
ftiéres et les cc t'Qnes anlïricftines.$y......

j Ctte languo est si belle, les manières sont si ari:stocratques,


